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LA CHLOROSE
Une des plus communes et des plus sérieuses indispositions

qui affectent les jeunes filles.

l'a jueflequi se sent lasse et sujette à la mélan-
colie, qui fuit l'exercice, la société et les plaisirs, qui
sou 1ire cie dyspepsie, cie constipation et de palpitation du

coerutdont les lèvres, la langue, les gencives et le visage
prellcii. unle couleur blanchâtre, cette jeune fille souffre

cie la Chilor-ose.- et puavec l'aide des
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!'ifu's <le 1 caqu~e Vie. Airès tut ltraitemnt <le quatre mîois, je Ie

Jàseita fort-- eht en santé commetne1( lie i îuiimas seîe.îe (le ila~ ~vie..e t -,i faite i utreiiiciit <jue (le recomtîmander ler; Pilules de
g zo;u V ,..U ie àî toutes le:; personnles >,oiiffratît d'anîémîie, de chlorose et

dIe failscgéniérale. Aîw Ti<

7, rute Cathîédle.

J 'étais souffrante, faible et pâýle. J'ai lut avec inîtérêt vos
annon4ces p>our4 les Pilules de Loungue Vie. J'ai hésité d'abordl,

puis -je Itie suis décilé à en prend(re unie b)oite, puis dleux, et à la1
troisiviite j'ai ressenît ii it îChîangemient remiarquabile. je sait qul'il
y a nomb re (le vies Co0tipa~ims sou ffranît (lu mêmîe iill <Ilue 11101, et
je suis hiettreuse <le poti%1oji' leur être tiile eni leur <disanit (piie,
grâ'ce atux Pilules (le L.ongue Vie, j'ai été guiérie et rentdue il lit
s44mt2. lt <ivicijîgrpr111lotriii.
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Nouis vous offrons une guérison permanente.
Si \<iti offre d'aliîûnie, de faiblesse fliiiiiniue, (le dyspepsie, ou d'autres
Il a]t<csJ¼n cu iî~ sà vo)tre se-xe, îî 'atteniez, pas cjue votre maladie devienne

niXVccIVUZ-nons1- (le suitei et nîous vouls enverronis sur réception d'un
iiiilîrý2c .2 ccuis iiie bîte (le Pilules de Longue Vie (Bonard), ainsi qu'un blanc

POlllR CONSULTATIONS GRATUITES, écrivez à nos médecins spécialistes ou
venlez les cotîstlter ànios l)Ureatlx, cela ne vouts coûtera absolument rien. Heures
(lu eoiîsltatu>is: (le 9 a.îni. à 6 p.mn.

EDICALE FRANCO-COLONIALE, 202, RUE ST-DENIS, MONTREAL
S JI>fgj<t.q de< l"mn.mýuî Vie( <loiard) sont en veine dtans tontes les pharmacies,

à raison do ý;o cen9ts la boite oit 6 boites pouir $2.so. NO. 7
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35 RUE ST-JA

recouvrer'ý lasaté e iolhe-ur. Les Pilules de
nie imaqd tjamais de gurrcette mialadie
eun lûisant. dui SaIliit ouveau, riche et puir, et
en lev cin mêeemps les joues abattues.

l'isuz ce ([t'éceivelit deux jeuneis filles qui souffraient
(le cette uîhlîe qu (ii mliti obtenui tIie 0tl-e)Isll

l's ( le ce r-einl'(le smîtveraili.

Longue Vie (Donard>


